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LES AMI14 I)EiAINTE ÀN.NE.

Andiré, de Crète, mort en~ 720,

Audré, dit de Crè~te, né à Damias, est ainsi nom-
mé parcequ'il était évêque. d'A léria eri île de Crête;

on1 l'ap>pelait auswi le Jérosolyrn2taur. parcequ'ili S'é-
tait retiré dans un monastère de Jérusalem.

Voici un fragment de sbn second sermon sur la
nativité de la trè's sainte Vierge.

&. que nos louaniges s'éJ'vent en, l'honneur d'Au-
lie, comme les accents. d'un chant nuptial : Anne a
porté dans son sein une enfant dontiée de Dieu. grage
delàla promesse. Après l'avoir obtenu par ses prières
elle a enfanté celle qui, d'une manière inèfàble, a
donnté au monde un Dieu vigible aux hommes et vi-
vaut a milieu d'eux.

"N'est-il pas ji1ste de porter jusqu'autx nues, -par
les plus magnifiques louanges, et d'accueillir par de
divines acclamations, eelle qui nous a donné unle
talle enfant'? Les noms de deux feinmE;s illustres en-
tre toutes rayonnent dans la chambre nuptiale dle
sainte Anne, les noms bénis de la mère et de la fille.
Aiujourd'hui l'une est délivrée de l'opprobre de la
stérilitë, et l'autre nous doninera bitôt d'mie inani-
ère iniénarrable, Jésus, son fils, Jésus, Dieu fait homme.

IPayons donc un jn-ste tribut dt, loutinâes àzélle
qfui, niaguè'1re stérile, eiiflinto -ue ieg ; disons-lui
avec les sainte*s E dritiires : heureutise la. initiscn de Da-
vid dont vous desctifnlez ! heureux votre se~in dans
lequnel 1Dieu a form-ré l'Arche de la sancetifica,,tioii, celle
qui devait le concevoir s«a.n,, perdré sa virginité! oui,
heureuse et trois fois hieureuse, '0 vous qui comblée
des dons de Dieu. nous avez donné cette humnbl-e Ma-
rie, dont le grand nom est digne de toute louange et
de tout honneur, et de laquelle est sorti le Christ, la
fleur de la -vie."


